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Giennois Vie locale

Des poubelles
sur les trottoirs
Hier matin, de nombreuses

poubelles jonchaient les trottoirs giennois et briarois.
La raison ? Un loupé des habitants. En effet, d’ordinaire,
ils doivent sortir leurs ordures ménagères le jeudi soir
mais, avec le mercredi 1er mai, férié, la collecte du
Smictom de Gien a été décalée d’une journée. Ainsi,
hier, les poubelles de recyclage ont été collectées et,
aujourd’hui, les ordures ménagères. Le Smictom ne
s’étonne plus de la situation car, chaque année, lors
des trois jours fériés non travaillés dans l’année,
le centre est débordé par les appels.

NOM
D’UNGIEN

ÉTAT CIVIL DE GIEN. Naissances, du
26 avril au 2 mai : Raphaël Letang,
Augustine Quelquejay Welby, Matis
Do Rio, Mahé Guibert, Jules Poirot,
Ky l l i a n Ta l o n C a p r o n . Mar ia -
ge : Moussa Sanogo, cuisinier, et
Hawa Diarra, femme de ménage, se
sont unis le 3 mai. Décès, du 26 avril
au 2 mai. Nicole Plard, 82 ans, décédé
le 29 avril ; Ladislas Jajko, 80 ans, dé
cédé le 30 avril. ■

■ PORTES OUVERTES

SPA DU GIENNOIS. Refuge « La Fontai-
ne ». Les portes ouvertes du refuge « La Fontai
ne » de la SPA du Giennois se déroulent
ce weekend. Les bénévoles et salariés ac
cueilleront le public et présenteront leurs pen
sionnaires canins et félins. Une restauration
sera disponible sur place. Cependant, le refuge
manque de tartes salées et sucrées. Les ama
teurs de cuisine sont donc invités à y déposer
leurs créations.
Samedi 4 et dimanche 5 mai, de 10 à 17 heures,
chemin de la Fontaine, à Gien. Buvette, tombola
et vente d’articles pour animaux. ■

GENS DU VOYAGE■ L’association évangélique tzigane veut éviter un deuxième rassemblement dans le Giennois

Objectif,ne pas revenir à Nevoy,en août

Marion Boisjot et Anne-Laure Le Jan
gien@centrefrance.com

L e rassemblement printa
nier de Vie et lumière, qui
se déroule sur le terrain de
l’association évangélique

t z i g a n e , à N e v o y, d e p u i s
le 28 avril, touche à sa fin. Mais
une question brûle les lèvres
des pèlerins, ainsi que des élus
et des habitants du Giennois :
le deuxième rassemblement de
l’association, prévu au mois
d’août, se dérouleratil, lui aus
si, à Nevoy ?

Cette année, l’État ne met pas
à disposit ion de l’associa
tion d’anciennes bases aérien
nes, comme c’était le cas jus
qu’ici. Et l’a incitée à acheter un
autre terrain, permanent, pour
accueillir son rassemblement du
mois d’août.

Les membres de Vie et lumiè
re, qui ne souhaitent pas revenir

dans le Giennois cet été, esti
ment avoir été délaissés par
l’État. Entretien avec le pasteur
Jo s e p h C h a r p e n t i e r, l ’ u n
des responsables de l’associa
tion.

■ Quel bilan tirez-vous de ce ras-
semblement de printemps ? Il s’est
déroulé comme l’entendait Vie

et lumière. Aucun incident n’est
à d é p l o r e r . N o u s a v i o n s
une centaine d’hommes dédiés
à la sécurité et nous avons réali
sé un très bon travail, en colla
boration avec la gendarmerie.
Nous entretenons un lien étroit
et de confiance avec les élus du
territoire pour assurer au mieux
la tenue de ce rassemblement.

Les festivités prennent fin di
manche et les caravanes de
vraient toutes avoir quitté
les lieux, d’ici mardi.

■ Quelle est la situation concer-
nant votre rassemblement du mois
d’août ? Nous espérions devenir
propriétaires d’un terrain de
257 hectares dans l’Indre, mais
l’État ne nous a pas apporté

l’aide administrative que nous
attendions. Après une présenta
tion du terrain au ministère de
l’Intérieur, notre association est
restée plus de deux mois sans
nouvelle.

■ Et il y a eu une levée de bou-
cliers de la part des élus de l’Indre
et des agriculteurs locaux… Oui.
Récemment, les élus locaux et
les agriculteurs locataires du
terrain ont émis un droit de
préemption. Pourtant, nous
avons tout fait dans les règles.
Le propriétaire danois était
d’accord pour la vente. Nous
avions même proposé aux agri
culteurs, locataires actuels des
terres, de cultiver 120 hectares
sous contrat avec Vie et lumière,
sans qu’ils ne louent les terres à
l’association. L’État nous a dé
laissés pour cette acquisition.

■ Quels sont vos leviers, à pré-
sent ? Nous n’abandonnons
pas. Nous uti l iserons tous
les moyens en notre possession
pour éviter qu’un deuxième ras
semblement ne se fasse à Ne
voy. Nous avons entrepris d’ob
tenir un rendezvous auprès du
Premier ministre, Édouard Phi
lippe, avec le soutien des élus
(lire cidessous).

■ Quand la décision définitive se-
ra-t-elle prise ? Avec les élus du
territoire, nous nous laissons
jusqu’à début juillet pour trou
ver une solution. ■

Si le rassemblement de
printemps de Vie et
lumière se termine ce
dimanche 5 mai, à Nevoy,
l’association ne sait pas
encore où aura lieu celui
d’août. Faute de solution,
les pèlerins reviendront
dans le Giennois. Ce qu’ils
ne souhaitent pas.

JOSEPH CHARPENTIER. Le pasteur est un des responsables de l’association évangélique tzigane Vie et lumière,
propriétaire d’un terrain à Nevoy, le long de la RD 952, depuis 1988. PHOTOS MARION BOISJOT

Pourquoi les gens du voyage veulent-ils
bouder le Giennois, cet été ?
Les gens du voyage, qui sont ras-
semblés, en ce moment, à Nevoy,
n’approuvent pas l’idée de reve-
nir dans le Giennois, au mois
d’août.

■ Une envie de changer. « Nous
a v o n s l ’ h a b i t u d e d e f a i re
ce deuxième rassemblement
ailleurs et c’est mieux. Nous se
rions déçus de revenir à Ne
voy », confie une femme, âgée
d’une quarantaine d’années. Si
le pasteur Joseph Charpentier,
l’un des responsables de Vie et
lumière, ne souhaite pas non
plus réitérer un séjour dans
le Giennois, en août, il s’est tout
de même appliqué dans ses re
cherches de terrains à favoriser
un lieu en région CentreVal de
Loire pour que le point de ral
liement soit à équidistance pour
tous.

■ Une question de place. « Nous
ne ser ions pas à l ’a ise sur
ce terrain avec 30.000 personnes

et 6.000 caravanes. Il faut un es
pace plus grand pour le rassem
blement du mois d’août », dé
clarent les pèlerins. En effet,
bien que ces rassemblements
soient d’abord adressés aux
évangélistes pentecôtistes, toute
la communauté des gens du
voyage est invitée, quelle que
soit la confession. ■

CARAVANES. Elles devraient avoir
quitté Nevoy, d’ici mardi.

Les élus devraient être reçus àMatignon
Les parlementaires du Loiret et
les élus locaux, eux aussi, mon-
tent au créneau.

En avril, le sénateur JeanPier
re Sueur a adressé des courriers
au ministre de l’Intérieur, Chris
tophe Castaner, et au Premier
ministre, Édouard Philippe, éga
lement au nom de ses deux col
lègues sénateurs, JeanNoël
Cardoux et Hugues Saur y ;
du député Claude de Ganay ;
du maire de Gien et président
de la communauté des com
munes giennoises, Christian
Bouleau, et du premier magis
trat de Nevoy, Michel Beeuw
saert.

Les élus rappelaient l’accord
signé avec Manuel Valls, « res
pecté depuis lors par tous
les ministres de l’Intérieur et
les Premiers ministres » (lire ci
c o n t r e ) . I l s d e m a n d a i e n t
une audience et « de mettre à
disposition de Vie et lumière,
pour le mois d’août prochain,

un terrain appartenant à l’État,
distinct de celui de Nevoy ».

« La porte
n’est pas fermée »
Après plusieurs semaines sans

nouvelle, JeanPierre Sueur, qui
a relancé régulièrement les deux
ministères, aff irmait, hier,
« avoir eu un accord ferme pour
que nous soyons reçus à Mati
gnon. La porte n’est pas fer
mée. » Même si aucune date
n’est avancée pour l’instant.

Claude de Ganay, de son côté,
« espère que nous serons en
tendus » et regrette une forme
de « mépris » de la part du gou
vernement, qui a tardé avant
d’apporter un début de réponse
aux élus.

Cette détermination est parta
gée par Christian Bouleau. Se
lon lui, « il n’est pas souhaitable
qu’un deuxième rassemblement
se fasse à Nevoy. Nous ac
cueillons déjà en ce moment
environ 4.000 caravanes, soit

20.000 personnes. Le terrain est
plein et la ville double sa popu
lation. Cela demande beaucoup
d’organisation et de préparation
en amont. Nous coopérons très
bien avec Vie et lumière mais
l’entente entre les gens du voya
ge et les Giennois est en équili
bre ». ■

■ ACCORD

En 2011 et 2013, le rassemble-
ment estival de Vie et lumière
s’était déroulé à Nevoy, suscitant
le mécontentement de la popula-
tion. Un accord avait alors été
conclu entre le ministre de l’Inté-
rieur de l’époque, Manuel Valls,
et les élus loirétains, pour que le
Giennois n’accueille qu’un seul
rendez-vous par an. Par ailleurs,
alors qu’une aire de grand passa-
ge devrait voir le jour à Gien,
les élus estiment qu’un nouveau
rendez-vous ferait beaucoup pour
l’est du Loiret.


